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Dans les campagnes

Nous sommes des ruraux, heureux de servir le monde rural tout entier, heureux de servir
à la terre qui, quelle que soit l'évolution universelle et quoi qu'on reçoive d'ailleurs, restera
l'unique et indispensable nourricière de tous. Demain, il faudra porter l'Évangile au rural,
tel qu'il sera demain.

Père Épagneul « En mission dans le monde rural » : p. 41 et 42.
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ue nous soyons d’origine rurale ou non, nous sommes
appelés à être témoins de Dieu dans les régions où les
besoins spirituels sont les plus grands. C’est avec les

ruraux que nous voulons entendre l’Évangile et en vivre : ruraux
de France, du Portugal, du Bénin, du Burkina Faso, du Togo, du
Brésil…

Nous sommes attentifs à la diversité et à l’évolution des pays,
des régions, des milieux qui composent le monde rural. Avec
d’autres, nous cherchons à mieux comprendre les mutations que
ce monde est en train de vivre. Nous soutenons, à notre mesure,
les initiatives qui sont prises pour entretenir un tissu humain, vivre
la solidarité, favoriser un développement de tout l’homme et de
tous les hommes. 

Le travail de la terre met certains de nous plus particulièrement
en contact avec elle, unique et indispensable nourricière de tous
les hommes : il nous permet de contribuer au respect de cette
nature donnée par Dieu. 

Nous aimons cette vie rurale et nous sommes marqués par les
relations conviviales et les qualités qu’elle permet : réalisme,
patience, sens du travail, contemplation.

Proches de la nature, nous vibrons à sa beauté et au mystère de
la vie qu’elle révèle. Au nom des ruraux, au nom de cette création,
nous aimons chanter la louange du Dieu vivant, créateur de ces
merveilles.

Q
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Respect de la création
Dans ma vie, plusieurs choses comptent
pour moi fortement : être au contact de la
nature, réfléchir et agir avec d’autres sur
l’avenir de notre planète et porter tout cela
dans la prière. Dans notre prieuré Saint
François d’Assise, avec les Frères, de
belles opportunités nous sont données.
• Dans mon travail de jardinier chez des
personnes souvent seules, je vis aussi un
compagnonnage avec elles. Dans la
création d’un petit jardin de plantes
médicinales et condimentaires, je trouve un
terrain d’application à ma participation au
travail de la Création. Cela me donne la
possibilité de rendre grâce à Dieu pour les
plantes. 
• De plus en plus de personnes aujourd’hui
sont convaincues que les problèmes
écologiques ne pourront être résolus avec
des réponses techniques uniquement. Il
nous faut intégrer une dimension spirituelle
dans notre réflexion et dans notre agir.
• Au sein du groupe « Chrétiens et
Écologie dans le bocage », chacun est
partie prenante des thématiques abordées,
selon sa sensibilité propre  ; nous
rencontrons nos frères réformés sur le
thème « bible et création ». 
• Dans la prière et la liturgie, de multiples
occasions me sont fournies pour louer le
Créateur de toutes choses.

Frère Emmanuel DERKENNE

« Tu as aimé, Seigneur, cette terre »
(Ps 85, 2)
J’ai reçu de ma famille l’amour de la terre,
de la nature, de l’élevage et de l’agriculture,
et mon chemin spirituel a émergé de ces
moments intenses où le mystère de la
beauté de la nature, de la musique, des
hymnes… m’ont saisie.
Dans le même temps, ma propre vie et la
vie des autres sont devenues pour moi
mystères. Et après bien des années, c’est
la rencontre du Christ comme personne
vivante qui, lentement, a donné sens à tout :
créée et recréée par le Seigneur, chaque
jour, sur cette terre ; destinée à aimer et me
laisser aimer, moi-même, toute personne,
toute créature. 
Aujourd’hui, en Afrique, je Lui rends grâce
pour la beauté des oiseaux, des paysages,
de la musique, des visages. Je Lui rends
grâce pour les dimensions Symbolique et
Spirituelle vécues spontanément par les
personnes que je côtoie. Que le Christ-
Jésus porte à son achèvement la création
toute entière, qui, comme le dit l’Apôtre
Sain t Paul, souffre encore dans les
douleurs de l’enfantement.

Sœur Claire-François PATEROUR

Dans les campagnes
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Passionné par la terre
Frère Arimateia est brésilien et vit dans la
communauté des Frères de Palestina dans
l’état du Para au Brésil. De par son histoire,
il s’est intéressé à soigner par les plantes.  
Il nous partage quelques-unes de ses
convictions :

Celui qui travaille avec les savoirs
populaires, avec les plantes, travaille avec
la vie.  
Ceci étant, nous devons retrouver quelques
attitudes :
• Avoir le goût de travailler en petits
groupes, de partager avec les autres son
propre savoir, dans une attitude d’écoute et
de dialogue. 
• Avoir la volonté d’entrer en lutte constante
pour la défense de la vie.
• Se passionner pour la terre et pour tout ce
qui vient d’elle. La terre est mère et la mère
offre toujours le meilleur d’elle-même à ses
enfants.
• Ne jamais imposer aux autres ses
convictions, mais proposer toujours ce qui
est possible.

• Accepter la lenteur et le silence des
personnes et de la nature et aspirer à un
monde plus sain et plus équitable.
• Vivre la mystique : développer en soi-
même une attitude d’admiration devant la
beauté de la création, des plantes, des
fleurs, des fruits. Avoir un regard de
tendresse, de gratitude vers Dieu Père et
Mère de la Vie. Unir la Parole de Dieu à la
vie, à l’univers, là où se passe la vie des
personnes. Le mystique est celui qui
regarde, qui contemple le beau dans les
choses simples de chaque jour.

Que la terre verdisse de verdure, des
herbes portant semences et des arbres
fruitiers. Gn 1,11
Frère José de Arimatéia ALVES BARBOSA

Prieuré Helder Camara,
Palestina (Brésil).
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